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Firmes  transnationales, transfert 

de  goût et sous-développement : 

i 

Steven LANGDON 

une  étude  de  cas  au Kenya 1 
Cet  article examine  une  inst i tut ion.   importante  dans la relation  entre  des 

nations  viches et  paz.tvres  de  l’écononzie mondiale.  La firme  trans.nationale ( F T )  
co.nstitue la covnposnuzte dominante du cadre dans lequel  le  transfert  technologique 
indatstqiel  vers  les  pays  pauvres a l i eu  actatellewzent. Ce  rôle a conduit  beaucoup 
d’ècononzìstes à décrire  l’investissevnen,t  de la FT comme un facteur  central d u  déve- 
loppenwnt  de ces pays .  L a  recherche kenyanne  contredit  cette opinion, elle  suggère 
que  l’investissenzent de la F T   n d f a g o n n e  et  b,iaise la croissance  indztstrielle dans 
les  régions  pawwes, confirmant le,uv  dépendance et leur  sous-développevnent  plutôt 
qct’il n’impulse  des  effets  larges d’un développewwnt.  L’argatnzentinsiste 
culièrement sur les  facteuvs  du  choix  de  Fvodztit, illustra& ainsi l ’analyse  de  Stewart 

sur le  choix  des  techniques  dans  les  pays ins is te   égalemed 
sur une  nouvelle  approche d u  rôle  de la FT dans ces p a y s   e n   l n   v o y a n t  cowwze agent 
d’un  t ransfert  de gofit inapproprié h partir  das  économies  capitalistes  développées. 

L’analyse  débute par une  brève de son emploi  du ferme (( développe- 
ment   indust r ie l  )>, et par  ‘une  discussion SW la nature de la F T ;  cette  section  introduit 
aussi l’étztde de cas de  l’,industrie d u  savon et d u  détergent  que  l’article  détaille. L a  
dezwième  section cow+are e n  détail la performance  des  f i l iales  étmngères  avec  le 
f i rmes locales de productioz. de savo’n. Une  analyse  de  l ’ , impact de la FT les 
firmes  locales  vient  ensuite. Ces tAèwzes sont  enswite  reliés aux réalités  de la politiqzte 
éco.lzomiq,tte keyanne. L a  conclusion  replace  cette  éfzrde  de cas dans ztn contexte plus 
large  et  suggère  certaines de ses applicatio.ns théoriques  et  pratiques. 

INDUSTRIALISATION, FIRMES 
TRANSNATIONALES : LE CAS 
DE L’INDUSTRIE DU SAVON 

AU KENYA 

les pays 
des effets assez 

investi qu’il 
des effets 

des effets 

le 
sous-utilisation des capacités, 

les  coûts du changement, les dépenses 
de  publicité, etc ...; qu’il 
un  impact assez positif balance 
des  paiements,  tenant compte  de l’in- 
tensité des des 
tations  et des 

etc. ..; et  qu’il 
à une  égalisation  de 

sociale et  

le en (3). 
évaluant  la des 

fdiales  de à ces 
FT  sont 

tantes. FT 
un 

le siège les filiales; 
son vise à 

et à son 
planification à l’échelle 

mondiale du la 
tion,  de  la finance et de la 
etc ... tout ceci dans  l’optique  d‘une 
société vue comme le 

1969,  61-87; 
1966,  191-6; 

1971, etc...). Ceci explique 
des et des 

les filiales dans un 
des qui expli- 

quent d‘une 

conséquent,  l’investissement 
FT dans les 

(comme exemple  l’investissement 
anglais à siècle) 
ni 
seulement; il un ensemble 
(package),  des 

à la FT un 
à son 

expansion  mondiale (4). Cet ensemble 
: 

finis seulement  (ceux  vendus dans les 
sociétés  capitalistes  avancées  avec  une 

des et des 

lité); une  insistance un 
coûteux et  des 
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Traduct ion de D. 

à la Couféreme sur ln, Tec?wologie 
Ce texte  a déjà été sous une 

A p p r o p d e  à en sep- 
Je 

et John le 
texte tout en à mon  compte 

Conseil  Canadien 
les Je souhaite également 

de Sussex aide 
le 

( 2 )  Cet  effet - ou isolé cité 
-ne une absolue. Un coût en 
devises élevé exemple de 

un  cas 1972, 5-6). 
une technique intensive en capital  dans 

un donné, la technologie  intensive  en 
tellement  plus en 

qu’elle élimine des 
techniques  intensives en soit le 

moins, une 
des En néan- 

le 

de la était à 
(3) Au exemple,  en 1967, % 

q?: % que la 
ute ne  compte  que 4,7 % de la population du 

plus, les 
un 8 660 
à une  moyenne de 960 dans le 
en excluant les six 

1972 a). 
(4) c. (1970) a identifié 

globale (package) du FT en Amé- 
Latine et il à la 

dans l’éco- 
et 

La 
est évidente dans lesmotivations  d’investissement 
des FT 

(1967, (1966, 
50-51); my (1965). 

1972,  33-102). 

(1970; (1973); ‘&%VES (1972). 
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(5) statistiques sont du 
84, 87, 

au 
et 

a, 2, ff.). 
I 

ce un type  de 
et  le 

à un et  
et la technique 

accumulés  dans les 
nouveau, tout ce modèle la 
conduite de la filiale des 

et cela lui 
un économique spé- 

locales. 
Les 

comment ces données  de  la FT dans 
du capitalisme 

sation d‘un Le cas étudié  est 
du savon et du 

c’est un cas 
qu’à  la de beaucoup  de  sec- 

les 
où 

du savon 
types de possédées 

des nationaux à côté de 

Cette 
de  la FT à une 

locale soulignant  ainsi 

au En 
elle 18 860 

27 434 tonnes de savon, 
en 

: le savon  de ménage, 
le 

ou ( u n  

les 
comme de  la 

de 
à du shampooing (5). 

toutes les 
nationales. dans  les  années 50 et 60, 

filiales 
ment;  et  en 1973, le domine 
nettement,  dont  une filiale en 
Les 
tenant 

tenaient à moins 

L’analyse  qui  suit  est  fondée des 

Options  méditerranéennes‘. 27 

les filiales 
et avec locales. 

les  &mes de  savon  du 
quoique  plu- 

éliminées 
ou 

dans  le  domaine  du  savon; il 

nes et  une  nouvelle 
ajoutée à 

4 d’asiatiques  citoyens  et 5 d’asiatiquesnon 

en 
été  complétées (sauf une fois) une visite 

le cas  des filiales 
(une US et z les 

elles ont  été  aussi complé- 

en 
filiale 

des  sociétés à 
y 

subjectivité  dans les 
à 
les fait 

les 

COMPARAISON ENTRE  LES 
FIRMES LOCALES 

ET  LES  FILIALES  €FRANGÈRES 

Ce les deux ensem- 
bles de 
du 

chaque  cas, les inconvé- 
FT sont  évidents. 

Choix des techniques 

sensibles  existent 
dans les techniques de 
et  conséquent  dans les effets 

l’emploi les 

locales (de 3 ,  à 
30 et  un 
de 172 o00 à 500 o00 shillings  ke- 

des méthodes 
du  savon. 

en est 
des 

mélange, dans des 
le 

le découpage, 
et  le 

des boîtes et 
de stockage. 

avant le mélange et utilisent 
des les 
cuves, mais le 
hautement intensif des 
dix locales analysées 
tiennent à cekte 
mécanisée. 

A la filiale 
de  FT. Si l’on découpe 
en 5 - 
tion des 

des 

stockage du - chaque  étape 
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donne  lieu à une  mécanisation  beau- 
les 

locales. 

exemple,  les 
quement  pompées  dans  des et mélan- 
gées; 

où 
sous la de  deux  hommes  seulement, 

humide, 
et  le 

et  le dispose dans  des 

filiales 

- elles 
- mais 

elles moins mécanisées 
Et elles s'automati- 

sent  de  plus  en  plus  d'année  en  année  (une 

un son 
un systeme de 

à la place). 

ces deux on 
de  savon  qui  évoluent  des 

mécanisées (6). Elles  ont mécanisé 
de mélange, de séchage, et  de 

et  des  découpes; elles ont aussi 
mécanise  l'emballage et et  le 

Ceci est dil B l'étape 
à la main, 

éga- 
et  la 

Ces dans  l'utilisation  du 

ensembles de 
En le capital  employé 

que le capital  investi  dans les 
locales de  savon plus d'emploi. 
Comme 
des 
voie de  mécanisation) a été  investi 

il est 
que  le tableau sous-estime  l'opposi- 

les locales et 

TABLEAU 1 

Capital-Travail ' 

de  

Capital  par travailleur  (shillings  kenyans) 

Secteur des filiales 
étrangères . . . 46  821 

des firmes 
locales. . . . . . 

28  408 - dont manuelles 
38 782 - dont mécanisées 

36  275 

Source : des  sociétés  kenyannes,  Nairobi 
et  enquêtes. 

(*) tableau  couvre la plus grande  filiale 

six  firmes  locales non mécanisées. résultats 
étrangere,  quatre  firmes  locales  mécanisées e t  

statistiques  concernant  l'ensemble  des  entre- 
Frises  sans  possibilité  d'isoler  les  sections 

comme  équipement  fixe + fonds  de  roulement; 
produisant le savon. << Capital >> est compris 

ceci  introduit  une  ambiguïté  puisque  les  équi- 
pements  fixes  peuvent  représenter  soit un coût 
original  déprécié,  soit une  évaluation, mais c'est 
la mesure la plus simple qu'on puisse utiliser 
(par exemple  préférable au capital propre). 

la FT expli- 
quent cet impact l'em- 
ploi. Un clé est la 

des 
la FT. A monopo- 
liste  mondial  de la  FT  dans le domaine 
du  savon il y a ces 
tiqués, 

des 
ils sont 
l'essentiel  de la de la filiale 
de  FT. Et comme 

le ce choix  des 
effets l'em- 

ploi. On ne peut 
des cuves à mélange 

manuel et une  découpe fil 
Un équipement à coefficient  Capi- 
tal (les domaines 

fait les  plus  automatisés  dans  les 
filiales même la  stan- 

(6) Ces sont en moyenne  beau- 
coup plus non mécanisées 
et plus  petites  que les  filiales  de FT de 

filiales  de FT : 
: 57 : 

mécanisées 

aussi  nettes  que ces  moyennes La 
Néanmoins,  les taille  ne sont  pas 

plus 
en d'emplois et que deux 
des  filiales que la locale 
mécanisée est dépassée la 
locale non mécanisée. 
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et qualité 
un savon de  toilette 

des techniques  automatisées. 
côté, un savon  de  ménage sim- 

ple effectivement 
des méthodes  intensives  en 
Ainsi, la filiale 
intensive  en  capital à cause  de la 
matuve 

Le pas  le 

la 
des possi- 
un 

ting la 
filiale le 
tante les techniques  de 

L’emballage sophistiqué 
e t  séduisant  est  une pièce essentielle 

Ainsi les petits emballages  de 
B échelle 

en zone 
et à la  main.  Les 

filiales l’em- 
ballage  manuel  de  savons  de toilette 
conduit à 

L’échelle 
un qui 
chois de  la  technique  d‘emballage - de 
faibles  quantités  de  savon  de  toilette 

exemple ne  justifient  pas des 
techniques  d’emballage  pleinement  au- 
tomatisées. le  souci  de  l’image 

est un 
exemple deux 

vées même quantité  de 
savon  de  toilette,  mais la 

un 
que  la filiale un système 
automatisé. 

décisions 
de  la FT 
choix. Une filiale 

de son siège social : base  de son 
la 

fait de  l’augmentation  de la 

le 
lequel est jugé 

la filiales dans  le 

Un au 
ainsi la  haute  automatisation de son usine : 

Gepuis FT 
systématiquement  la baisse 

... c’est un objectif de 
la nous ... les  coûts 

ici sont (les coûts du 
bénéfices 

à % 
nous passons un temps à 

à c’est une chose 
qu’on attend  de  nous  et  si  je  ne  le  fais  pas, 
je  ne du 

Et c’est un objectif 
fondamentalement  en conflit  avec  les  besoins 
du pays 

y  a  eu un déclin de % de  la  main- 

ventes  et  du  capital utilisé. 
cinq “S un 
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mondiale  de la  FT 
est aussi d’un 
de  vue. Les faibles  besoins  en  capital 

mondiaux) 
à une filiale 

à la 
de l’ensemble  de la  FT ou 

bien des capital local 
base  de de la  FT. 

L’accès 

les se 

exemple  explique  qu’il ne  pouvait  pas 
son 

cc.mme les filiales à défaut 
la dépense d‘in- 

vestissement. 
Les 

des filiales sont 
de 
- 

au et 
à la 

de la  FT,  au siège 
à l’accès facile au  capital 

et mondiale de la  FT. 

Effets de liaisons 

notables  existent 
les 

en est 

de 75 à go yo filiales 
et seulement  de 40 à 50 yo 

locales non mécanisées. 

Le clzoix de pvoduits 
de nouveau.  Les  phosphates,  le  sulfate de 
sodium et  la soude  caustique  utilisés  dans la 

l’in- 
qui n’existe  pas 

que 

de ménage-huile  de coco, suif, etc-  sdnt 
plus faciles à 

difficile 
local - le suif local exemple  est consi- 

conime 
du  savon  de  toilette 

façon FT. 
Le ckoix de 2ecJ1niqztes lui-même  est égale- 

machine  utilise  beaucoup  plus  de suif que 
du  savon 

fait à la main, et 
ments  locaux  de suif sont  moins  abondants 
que ceux  d‘huile de coco, la mécanisation 

mécanisées es filiales. 

E;n ce qui de liaison 
amont  en 

souligné 
tissent elles-mêmes sec- 

amont. Et, de ce  point 
de vue,  les filiales 
semblent beaucoup 

mécanisés.  Aucune filiale 
3 

ont 
de 
et  la de coco 
locale (*) . Les filiales de FT ont  tendance à 

fait de même. 
(*) Au moins une locale  méca- 
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biens  de  consommation  finale tel que  des 

un accès aus conseils  techniques du 

achats  massifs,  concédés 
et obtenues à des 

à la FT daos  son  ensemble. 

un 
de 

naux Zéjà 

un 
et plus de 

pas un accès  facile à 

coûts  dans la 
connaissent  bien. 

également le de  la  filiale. 
Les po l i t i pes  de la socie‘té &ve modèlent 

ou bien il faut un 
le  siège un 

peut 

officielle  d’une FT 

expli- 

locale de  coco. Et même si la politique  de  la 
son 

FT 

liaisons  amont Zocnlcs; le 
sa 

la filiale  achè- 

ciée à Un 

le  sous-développement de 
et de que  ceci  explique 

FT à 

l’ensemble  donc,  les filiales 
de FT sont  nettement moins  actives 
que  les mécanisées 

Et la du 
la FT ogre moins de possi- 

bilités de liaisons que le savon- local, 
non mécanisé. Ceci 

des possibilités de 
biens  d’équipement et  pas seulement 

les inputs. La des  équi- 
pements complexes le 
savon de 

possi- 
bilités 
mais l’équipement simple utilisé dans 

mécanisées peut 
ou le  sont  déjà. 

liaisons 
l’emballage de  fantaisie et l’implession, 
sont 
filiales d‘emballage et 

dans  la FT. Et 
ces filiales spécialisées ont des  tech- 

niques  intensives en  capital avec peu 
de liaisons amont  dans un 
tandis que les possibilités de liaison 

- l’huile de 
coco, le combustible  bois e t  des  biens 
d‘équipement simples - sont exploita- 

des  petites 
en 

vail, elles-mêmes de liaisons 
amont. 

Gaspillage des ressources 

En l’efficacité des 
dans l’utilisation  des au 

l’at- 
tention : l‘utilisation de la capacité 
de et les dépenses de publi- 

négatif 
ces deux  points (7). 

&e négatif 
du savon  que  dans 

La plus filiale utilise 
un système de 3 X 8 de même que les 
deux plus locales 
vées; bien  que les locales non 
mécanisées utilisent  seulement  une 
équipe, (les 

de séchage) est utilisé  conti- 
nuellement.  Néanmoins  des 
de  sous-utilisation de la capacité 
sont à les filiales.  C’est le 

délais 
et 

d’une à l’auee, comme  consé- 
quence de la de 
de Les  cohts  de  chan- 
gement augmentent  de yo le  coût 
du et 
voque  des  délais pouvant jus- 
qu’à 24 

exemple, la décision de diffé- 
la 

ment  dictée 
Ceci sch6ma 

de  constitution monopolistique des 
FT dans les pays Et 
comme le schéma  insiste 

la Le savon 
des filiales au a 
coûté 6 % de son en  publicité 

à Yo les locales, 
Ainsi les dépenses de publicité  des 
filiales de 12 o00 de 

an,  soit beaucoup  plus que 
exemple  les 7 500 o00 

ans dans le de 
développement la 

que  le 
de  santé  en 

zone non 
go % o. 
1969, 494). y a indiscutablement un 
gaspillage  social dans l’utilisation  des 

les filiales 
de savon. 

Cette dépense de publicité  est néan- 
moins un l’impact 
d’ensemble 
savon au faut y un 

Options méditerranéennes - 27 

~~ 

la de du 
(7) EU laissant  de dans cette  &scussion 

;avon  dans son ensemble  est une utilisation 
efficace 

(;gfr,36) que la - un taux de 
qu’il  calcule B yo (le 6e  dans une  liste 

de 34 et il s’ajoute, à cela 
tions non 
que de (page 33) 

et le savon de 
filiales ont un  ?lus taux 

de que le savon de ménage 
la locale du fait  que la 

ce 
beaucoup  plus 
section 4). 

71 
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filiales ont en un équipement d’oc- 
(8) également, les 

casion la Ces 

le 
tions la FT 

ces achats 

et des  dépenses en 
ses - la fois des 

biens  d’équipement et non achetés 
localement. 

n q t  la du coefficient 
Ip plus haut 

capital (tableau 

de la Les statistiques 
% la 

et 

un est 
disponible  une année,  sont 

ont été  déduits, dans  chaque  cas - 12,5 % 
yo - des impôts 

les  dividendes  et-zo % les et 
vances - à cette esbation. &e 

les ne compte pas les 
les du siege et 

une  des filiales son siege. 
I( qualifiée de toute  petite payée 

Clément de  goût 
des sociétés  capitalistes  développées 

ces pays. Ainsi un 
filiale expliquait  que  sa  société  insiste 

)) publicité 
(( nous 

nous 
habitudes )) et 
filiale insistait : (( 

à la publicité et au 
nos influence 

nous avons  en fait 
des 

oh  nous sommes. Nous avons 
. 

le savon  de toilette  et le 
La  publicité, donc, a  été 
la genèse 
des type  FT sophistiqués et 
bien 
négatifs l’emploi et les  liaisons. 

des , 

déjà  mentionnés; et cela diminue 
la et  la 
mes locales dont l’impact, compa- 

fois, la  mauvaise  allocation 
des la publicité 
et  les  coûts du changement  semblent 

à 
la FT comme une  conséquence  de ses 
objectifs et de ses 
institutionnelles. 

Effets sur la balance des paiements 

Comme 
difficultés 
tout en c’est un 
Un aspect  a  déjà été envisagé  avec 

et 
(8). 

exemple  les  combustibles sont 
locale 

mes locales, ce qui  donne 
aux  petits 

Les la FT  ne compensent 
nullement  cette  intensité en 
Les filiales pas yo de 

de 
l‘Est. Et de  nouveau  cela  découle de  la 

mondiale  de  la FT 

C‘est la logique de  la FT : (( si 
vous un 
que  dans 80 pays du monde )) explique un 

(c il faut la zone de  chaque 
sinon  vous  avez éco- 

nomiqne n. Ceci explique  les  faibles  possi- 

Finalement, il y  a  les  ponctions 
nentes  en devises inévitablement associées à 
l’investissement 

un coût  évident  de l‘in- 
FT et nécessite peu de 
une  donnée  implicite 

d.e FT. quand  ces  paiements 
qu’on 

ment  quelque chose 

lesquels les 
un 

fit filiales - 
et le conseil 

à la et  aux 

de  la 
des dissimulés) 

inputs  et  de 
et à sa filiale. 

invisibles sont à eux  seuls déjà 
de 1972 la 

filiale 
53,5 % du  capital  employé (g); 
ce un 

devises 1972 173, toutes  taxes payées, 
les filiales 

quelque go0 o00 
7 NF) à sous 

et  de 
Ceci 57.7 % du et  

filiales FT. 
Cela signifie 5,6 % du de ces 

sous 
Gn face  de  cette  ponction,  les  sociétés 
ont  maintenu au les 

de r 3  yo (1,3 yo du 

Un des et 
ceci 

TABLEAU 2 

Entrées et sorties de capital 
avec la société mère 

pour ‘la plus grande filiale (savon) 
au Kenya 
(en milliers  de 

Entrées : capital in- 
vestien . . . 
Prêts reçus . . . . 

Reports à nouveau : 
réserves en . 
Bénéfices non distri- 

. . . . . . 

Sorties : rembourse. 
ment  de  prêts. . . 
Dividendes  rapatriés 

~- 

7 

1 

Nairobi. 
Source : Registre des Compagnies au Kenya, 

royalties  et les intérêts  sur  prêts. II ne  couvre  que 
(*) pas les redevances, les 

la  part de la  société  mère dans l e  capital,  les divi- 
dendes, les réserves e t  les profits  réinvestis 
i -d i re  55 % du  total):   et il ne  t ient  pas compte 

sur les dividendes. 
de  la  retenue B lasource  de 12,5 % créée  en 1971 

effets négatifs 
balance des paiements  accompagnent 
donc filiales 

Effets de répartition 

y  a  également des éléments 
les 

filiales 
tage que les aux inéga- 

Tout 
à des 

72 
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tout  le  pays 
Agendo  1972, 68-9). Ainsi, bien 

que la à 
tante, 
existent  aussi à et  

à côté plus  petites 
à 
basa. A l'opposé  de cette 

Gales 
sont  toutes à 

les achats  d'inputs 
sont à 

les de ces filiales 
sont 

Et où les filiales blo- 
quent  la des 

plus  bas) 
à accentuer 

les 
Cette  politique  de  localisation  de  la 

FT 
tionnel de la  FT.  La 
filiale est conçue 

- 
le 

du  fait 

utilisent  également des techniques  de 
capital  et 

elles ont besoin 
développée les 
pièces détachées  que l'on 

Les de  communi- 
cation et  au sein  de 
la  FT  sont également  plus  facies  del 

et  la 
un 

plus  bas) 

tale.  Tous ces 
à filiales 

et  l'inégalité 
qui en découle. 

La  FT accentue  également  l'inégalité 
sociale. classe 

bénéficient  de hauts fait 
la société  kenyanne. Les 

FT 
elles ont en effet établi  une 

échelle des 
Ainsi, un 

kenyan  gagne  exactement  la même 
chose  que son homologue 
ou bien  que la 
moyenne des sojt 

à 750 Fan 197, 2741. 
L'impact d'un l'me- 

fait que ces hauts  niveaux  de 
sont  imités nécessai- 

les 
ou Le 

passage  de l'un à 

des haut 
&e Gou- 

officialisé cet ali- 
gnement des des 

ceux  des filiales FT 

Les filiales à la 
d'une 

et aisée dont les 
nettement aux 

nus un désé- 

du Les de 
élevés, qu'elles 

peuvent se 

Un vicieux  de  l'inégalité découle 
de ces hauts 
à et 
à un Ces 
hauts sont  pas seulement 
fonction des 

tableau 3 A) même 
filiales aient  davan- 

tage Et cet 
aux qualifi- 

cations associés à . 
mécanisée ou non 3 

3 

Salaires moyens  mensuels 
des ouvriers dans l'industrie 

du  savon en 1972 
(en Sh.K.) 

Secteur FT . . . . . . . . 
Moyenne  pour les firmes 

582 

locales . . . . . . . . . 286 

- à Nairobi seulement - H Mombassa seule- 
322 

ment . . . . . . 274 - Autres . . . . . . 212 
- minimum légal à Nai- 

robi . . . . . . 175 

- firmes locales méca- 

- firmes locales non 
nisées . . . . . 

245 nisées . . . . . . 
299 

Source: Enquêtes  auprès des entreprises. 

les filiales 
ont un impact  nettement plus négatif 

locales. 
Ces sont 
dans les et  elles paient des 

aux 

de 
et paient des 

élevés à un nom- 
qui  sont  nette- 

ment  plus aisés 
des 

* * *  

Ces inconvénients des filiales 
doivent dans un ensem.- 

ble. Ainsi le et le 
choix  de  techniques sowt intimement 
liés aux effets 
tition  au sens oh 
sophistiqués et  la 
mettent  et classe 

bien 
à et  que 

les inégalités au néces- 
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l 

ait un 
les et semi- 

lxueux vendus même, 
3s effets de liaison et de  balance des 
maiements 
entabilité un 

élevé et  
investissement  en  amont les 

les taux 
Les 

épenses 
$coupent  également tous ces 
,e (( de  goût o 
st  

à 
FT le des 

mt  la publicité  dépend  de la diffé- 
2nciation 
uits et d‘un emballage ce 
ui boucle 
Les 

e  savon les filiales 
aux locales sont donc 

es conséquences 
t 

de  beaucoup dinvestis- 
:ments la  FT 

111 

IMPACT DE LA FT 
SUR LES FIRMES LOCALES 

A côté  de ces statiques, 
est 

ynamique  de  la FT les 
cales. est  évident  que la  FT diminue 
. et 

locale; et il semble  également 
ue les locales sont obligées 

d’in- 
de  la 

FT. Les 
où elles 
de type  FT, 

le 

Le  tableau 
tats limités  de  l’enquête à ce  sujet  et  indique 

moins vite  que  les filiales 

Ces tendances  sont 
mées  meme quand  l’analyse  des  statistiques 

locales à 
filiales 

On 
que  la à 
sa íìliales 

de ce 
que les filiales ont du 
et  

non mécanisées ont  vu 
l’essentiel, 

ont  vu 

année. 
filiales ont un 

avant  impôt  de 20 yo du 
non mécanisées ont  atteint 

5 à 7 %, 
ont % du 

locales sont 
conscientes de  cette  dynamique  et 

et/ou 
ont  été sapées l’expansion  des 

les dix  enquêtées  insistent 
à échelle  des filiales 

et  la publicité 
la filiale, 

comme un qu’elles 

cette  publicité  a l’ensem- 
ble 

la  FT  ont éga- 

locaux  mentionnent l’accès aisé de  la  FT  au 

TABLEAU 4 

Croissance et  rentabilité des firmes de savon au Kenya, 1968-1972 

FT : 

: 
- plus 

- (3 . . - A . . . . . . . 
- B . . . . . . . . 
- C . . . . . . . . 

- D . . . . . . . . - E . . . . . . . . 

d u  C.A 
de 68 à 

7 2  

+ 
+ 128 
f 125 
f 372 + 51 

+ 67 - 41 

- 
F 

1 C  
d 
Omme 
lu capital  utilisé 

1968 

29,3 % 

9 9   1 2  
5 à 10 

6.9 
15.9 

n.d. 
n.d. 

1972 

53,5% 

(1 3) 
( 2 0 )  
(4.3) 
3.9 

n.d. 
n.d. 

- 
: F  
! C  

C 

i m p ô t  

lu 

1968 1972 

15 , l  % 21,8% 

n.d. n.d. 
n.d. 
n.d. 

n.d. 

n.d. n.d. 
n.d. 

8 9  1 0  8 9  1 0  
8 6  9 6 9  7 

iource: Registre des sociétés et  enquêtes (Kenya). 

N.B.: La firme dans en 1 9 7 1   e t  est 
tssée  dans le secteur mécanisé. Ceci  explique  la croissance rapide  de son 1968  a 
972. 
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,capital, sa  faculté  de de l’expé- 
et  hautement qualifiée 

l’accès  aisé aux 
Q la pos- 

session 
comme 

Cette  dynamique  conduit à une 
plus en plus inap- 

des filiales e t  
qu’elles les locales 
à les 

Ainsi, une FT a 
fois  mécaniquement, du  savon  de ménage 

163), ce qui a 
beaucoup  de à 
plus  que  les  campagnes  de  publicité des FT 
ont insisté 

du  savon  de telle  façon  que  main- 
manuelles 

sávoc t d e s  

Ceci le  fait 
mécanisé, 

que  le manuel  est  fonctionnellement 

d’huile 
de coco et moins d‘usage 
plus  longue  (du fait  que  le mélange  manuel 

qui 
à on 

la de  la ti 
le  fait que les  six locales.de l’échan- 
tillon qui  ne  sont  pas mécanisCes 
ont commandé  de  l’équipement ou sont 

sous 

la mécanisation du savon  de 
ménage  ne suffit pas comme  en 

accumulées des 

de la FT et  la 
qu‘elle  mène 

locales à se 
lesavon 
Ce sont 

lesquels la com- 

se 
sont engagées ou vont 

Ce changement,  néanmoins, les place de 
plus  en  plus  dans un moule FT comme 

h 
la 

vent e t  l’emballage 
de fa$on  analogue, elles doivent  donc 

de  la publicité à échelle.  Elles peuvent 
!1. de techniciens 

dC- 
emballages de 

Q la 
de la FT, elles gamme de 

de et  de 
plus que  les filiales 
ce qui implique  de (( les  cofits  de 
changement 1). 

elles 
des 
qui 

ou 
la sous 

les deux 
mêmes insti- 

la la vente et 
filiales et  

elles commencent à fuites 
de devises 

à la filiale de FT. 
&locales moins souhses 

Elles 
flux 

à la 
inégalité,  etc ... du  fait de la 
domination  de la FT, 

développement au 
affaibli et biaisé. En ce 

sens, l’expansion  des filiales 
déve- 

loppement  du sous-développement. 

Cette  dynamique  du  sous-dévelop- 
pement  ne  dépend pas seu- 

des FT. La FT 
n’est tout qu’une institution 

dans l‘échange  capitaliste  mondial. 
Comme institution, elle a  quelque  peu 
modifié 

ce systeme  plus 
mais ces modifications  se situent  dans 
le de 
dépendance 
et les 
tionale. Ces ont 
également influé le mode 
tion des FT dans l’économie politique 

le  passé colonial pendant lequel le 
(( de  goût 

gui 

avec le colonial. une 
dCpendance à 

une 
les 

inégale classe 

du passé, et depuis, qui 

comme le 
savon de toilette. Et il les 

politique contem- 
qui en  découle 

telle qu’une  domination  de la capitale, 
-le du modèle 

de développement planifié, etc.. . 

ci-dessus dépend  de 
politiques 

Les politiques de  capital à bon 
ont la mécanisation 
vements fiscaux investissements, 
taux  de change 
publics, etc ...) des politiques de subs- 

encou- 
finale et 

locale des inputs. 
politiques de  patente  ont le 

et l’avantage de 
l’accès 

des locales aux technologies et 
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débat qu’il 
ont 

taux 
à la 

Néanmoins dans une dans les 
années 70 oh une  filiale s’était spécialisée 
dans la à bas 

les 
tage dans des  gammes  de plus  élevés.  &e 

taux plus de la 
a Croztvé possible des 

et plus élevé les 

les des 
modifiés 

si elles 
avaient  existé - tels  que les 
du  choix  de  localisation,  les stimulants 
à ou une  politique des 

L’examen  complet  de ce contexte 
de  politique  .économique  dépasse  cet 

il faut 
FT n’est  pas  le  simple 

Ces 

faqon à la poli- 
tique  économique  en  fonction  de ses 

C’est un sens 
: 

la de classe qui  fonde à la 
fois de  la FT et 
qui  laisse un 
aux 

et 
associée 8. l’expansion des filiales 

et c’est  également 
un sens  plus : 

de la  FT  avantage les filiales en 
influant décisions de 

la filiale en  jeu 
son 

Le petit 
pays (ou ne  peuvent 
pas même. Le  Gouvemement 

tante, selon des du 
du capital 

Cet 

l’accès à 
des 

à la dimen- 
la filiale. 

Ensuite,  du fait des hauts 
qu’elles filiales peu- 

des 
et B ces hom- 
mes ont  habituellement des contacts 

avec  les 
élevés, ce 

qui filiales un accès 
et une attentive 

C‘est le cas 
exemple des filiales; le 

l’une elle 
est un qui en fait  avait  été 

la 
le 

et 

Enfin, les filiales 

au Gou- 
et  aux 

Le exemple 
possède 14 du  capital de la 
filiale, et bien  que ceci 
que 5.4 yo de 

elle 
de 40,,4 des  dividendes totaux 
qu’elle 1973, 42). Un 

la même filiale 
le 

à la 
montante d‘in- 

des 

Cette  société avait  investi en 1972, 
dans cinq  filiales non 

mentionnées, dont elle les 
3 de  ses  dividendes 
m’ent,  1973). En 1970, 

des députés, un 
ponsable officiel et  le 

etc ... 

Cette  société avait investi / 3  de 
son capital dans les filiales du  savon 

4 2 , ~  yo de ses 
dividences en 1g71-1g7-z 

donne des alliés 
tout conflit  avec  le 

En ces avantages  de  la 
FT 

locales 
de  savon 
qu’elles ont beaucoup  plus  de  mal à 
se 
que les et elles y 
voient l’un des 
des filiales exemple, 

du 
1973,  17) et 

agi 
le 

le  savon 
la 

en la  taxe  est calculée 
une 

le savon, de savon, 

1966,727). Le  député  de 
(où 

signalait à cette  époque  combien  une  taxa- 
25 de 

les FT 
: le  savon  de  ménage 

de basse  qualité vendu à 50 li- 
de moitié 

de douze  savons  de 
toilette d’un  poids total  de 30 l ives 
vendus S7 7,5 
soit g % 1966, 

le débat  (p. 1156); 
a été  maintenu  et souligné  comme une  péna- 
lité 

Cette  analyse ne 
que  les filiales le savon 

Elles doi- 
vent avec le et  le 

des Changes; une 

sonnel  les  affecte; et elles 
des difficultés licences 

elles ont indiscu- 
tablement des 
la politique économique et en 

Et ceci est évidemment  essentiel 
se un 

et sa domination 
les 
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QUELQUES CONCLUSIONS 
ET CONSÉQUENCES 

tissement de la FT peut à un 
un 
du 

FT a 
ensemble lequel 

tout le 
monde; il le  fait  dans  le 

un siège 
Ces les 

filiales a‘ des diffé- 
bien  emballés, 

à une publicité, à 
les des hauts 

å les les achats 
amont et à des hauts 
etc ... Ces choix ont conduit à 

bles effets de  liaison et  un gaspillage 
le changement au sein  de  la  gamme 

&e ce modèle 
conduit à un 

il 
les locales et les 

à 
il une politique de hauts 

la mécanisation. 
En même FT a  été 
bien sa position 

aux  avantages politiques  que  lui 
son contexte  institutionnel. 

Ce schéma  a nui à des 
Le savon 

de à la machine  qu’ils 
en 

tout sauf à son équivalent 
à la  main. 

54-59 compa- 
à 49-53 la même quan- 

tité). Et 
quand on les 
gents et  les savons  de  toilette;  l’étuile 

amène à à 7 % les 
de le  savon  de  ménage 

à des 
40 % les des 
filiales. Ces 
vent  dans les 
plus haut. 

ce schéma 
le développement  kenyan est égale- 

Le bien 
pu besoins 

à 
des natio- 

du 
savon  de ménage manuel et 
quelques  savons  de toilette plus  sim- 
ples Une 

beaucoup  plus d‘emplois, 
de liaisons  amont, 

et  
devises, 

les avantages et 

Au lieu de cela, le 
en conséquence 

de  la  domination des FT. 

ce cas, le de la  FT  au 
négatif, dans  quelle 

cette  analyse le  savon 
peut-elle à 

? Cela 
pose 

les filiales 
connaissent les mêmes  limitations ins- 
titutionnelles  que nous avons analysées 

filiales de  savon, et dans 
quelle les filiales ont des 

des  filiales 

des 
81 filiales 

que les 
beaucoup en ce 
institutionnel des FT. 

Options  méditerranéennes - 27 

l 
l 

des 
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de ou plus dans le 
des  Sociétés a) complétées 
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dans la de 

l’essence, la banque,  les les mines, 
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été faits avec taux 
global de 88 yo filiales contactées, bien 

soient sans 
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Swahili mené au pendant semaines au 
Un de la publicité à la 

début de a que 80,z % du temps  de 

quelles dominent Nestle, Colgate- 
toute la publicité FT les- 

Coca-Cola, Glaxo et 
ling Wintop (tous du des biens de 
consommation). 

vent également la et 
coûts de ce t de goût peu- 

la comme en thoigne de la 
11 New 

6 août (I de 
lait et 11 New 8 octo- 

78 

connaissent  peu les faiblesses du sec- 
du savon. 

C’est le 
cas des 

de 

Coca-Cola, 

kitt & Colman, J.C. Lyon, 
Nestlé, Johnsons’ 

Wax,  etc. .. Ces 
ment et le 
siège et elles un ensemble 
de  consommation 
publicité à haute dose impose  le 

de  goût Ceci conduit en géné- 
à des 

de  plus  en  plus  intensives  en  capital, 
gêne les liaisons amont et  conduit à 
une cod.- 
teuse. Les 

des 

et les effets 
l’inégalité  sociale et 
La de ces 
des le 
nement et semblent  capables d‘in- 

économique. En un 
du du savon, bien 

que non les 
filiales 
comme 

Y a-t-il des filiales 
de FT? il  semble  qu’il 
y  ait  peu’ oii 
la  compétition FTet  les 
locales soit aussi nette que  dans le 

du 
un exemple,  l’équipement 

pein- 
les tex- 

tiles et 
‘rze 

fias en  fait un cas de compé- 
les 

moyens de 
le même besoin fondamental, 

celui 
toyants Jusqu’à 
ment, ce besoin le 
savon  de  ménage fait à la main. 
maintenant au du fait des 

du ce besoin 
de base  est  de  plus  en  plus modifié 

nettoyants  plus sophistiqués de type 
occidental.  Un de (( 

de  goût un simple 
besoin de  base en 
des 

A un il semble 
qu’il y  ait un impact de même 
des locales 

biens de 
consommation. de  goût 
des besoin de  base  de 
boissons Coke 
ou (cf. 158); le 
besoin 

des 
Lyon’s ou 

besoin 
des adjuvants médicaux  en  demandes 

Cafenol ou Cofta; le besoin 
de  base en 

, Options méditerranéennes . No 27 

ou 
(13); le besoin de  base  en en 

et 
etc ... Non  seulement ces 

du 
qui des 

élevés des besoins fon- 
damentaus Xais aussi comme 
dans  le  cas du  savon elles 

et  aux besoins 
d’emplois du Et elles établis- 
sent des modèles de  demande  que les 

sant à petite échelle peuvent  de  plus 
ce sens, le 

la FT est 

d’un blocage du développement  d’une 
locale 

jets des 
souvent si des FT ne 
les en  empêchait. bien ne 

locale exac- 
tement 8. un 

- 
tablettes  de 

chocolat, ou 
au niveau 

des besoins les  plus  fon- 
damentaux, y a. des 
locales des biens moins 

aus 
et  aux 

petite échelle, des 
ou C’est 

les biens  de 
consommation. cela est  également 
le cas  dans des 

et  de  biens  d’équipement. 
exemple ne pas y 

à la 
le 

bâtiment à il y 
de des 

blocs de 
ciment et des avec  une  intensité 

et 

etc ... 

du savon un 
ple simplifié  mais assez 
de ce 
FT sous-développé. 

qui a lieu 
des locales 

ou pu se 
en son absence. Quelques 

conclusions 
sont donc justifiées. 

En dévelop- 
pement,  deux conclusions s’imposent. 

de (1973) le chois  de 
moyens  plus simples, 

moins des 
besoins de base des choix  de 

des 
effets 
le font des avancés 
Ensuite, conséquent,  l’étude 

de la  FT comme 
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sous-développés. C'est une  activité 
massive 
la 

filiale, qui  a 
son 

façonné la 

lisation sous les auspices de la  FT. 
Cgale- 

ment été 
les locales. Cette  technologie 

d'un 
elle est essentielle 

dans  le cas de biens de consommation 
mais elle un accent 

l'analyse comme  élé- 
sous-développe- 

ment des 
Un  deuxieme  ensemble de conclu- 

sions la politique 
mentale. cette 
étude  de cas que les pays sous-déve- 

une  attitude 
beaucoup  plus face à l'inves- 

dans  le des biens de 
consommation,  La de 

mes locales et  FT l'es- 
sentiel  des contextes  ins- 
titutionnels  de chacune; les 
nements  de ces 

un développement  indus- 
(ou 

à la  FT,  quand elle existe (de fait 
ou 
un même besoin  de base. 

à la  FT 
jnévitable  dans les pays  sous-déve- 
loppés. 

une 
dispositions légales 

dans  cette  éfude de cas (ainsi 
Andin  a les 

filiales les socié- 
tés 

imposées aux 
des FT, en paltti- 
les implications des 

choix  de (ainsi la Tanzanie 
un 

associa- 
tion avec  une FT, du  fait  de son ina- 
déquation  aux besoins du  pays).  Un 

et 
engagés  avec 

les filiales déjà  en place. 
Le  Comité des Émissions  de Capital 

au sous l'im- 
pulsion commencé  ce 
type  d'action en  utilisant  le des 
FT au  capital 
local comme un bâton 
dans  le négociation. 
Cette  action  est  néanmoins affaiblie 

l'absence de  déve- 
global dans  la- 

quelle la et 
des compétences 

quises du côté du et 
l'absence de 

taines filiales (ne  viennent  devant  le 
Comité  que celles  qui 
coup  de capital local au delà 
ments de  change). 

bonne 
selon les 
aussi politique en 
ce qui de goût. 
Cela 

un - 
de 

exemple - comme la  Tanzanie 

Cela 
des FT. 

Et cela 
des 

sophistiqués  de  type FT  et 
de 

locales plus simples. La  logique d'une 
également 

la  nationalisation  de  beaucoup  de 
filiales de  consommation 
sous telles que les de 
savon analysées ici, 

l'influence 
de politique économique 
que nous avons discutée dans  la sec- 

En ce sens, elle est 

à 
classe qui  dépend  de la 
FT dans  le  pays  et  l'en- 

Ceci est  également  une  conclu- 
sion de cette  analyse. 

l'influence de  la  FT dans  la  politique 
économique 
un 

un changement 
fondamental  du dans  la société 
kenyane. 

Une  conclusion finale est  évidente. 
Cette  étude souligne les 
vénients  de la  FT comme institution  de 

technologies des pays 
les pays  sous-déve- 

loppés. 
à une 

de moyens 
beaucoup  moins ce 

Ceci 
les pays en 

d'institutions 
nouvelles, à but non le 

technologie et  la contes- 
tation  du les 

l'essentiel de  la  techno- 
logie et des  innovations. 

79 
Options méditerranéennes - 27 

 CIHEAM - Options Mediterraneennes


